
 
 

 
Examen professionnel de lieutenant de 2ème classe 

Scandaleux … 
 
  Après avoir connu la péniche qui supportait une crèche percutée 

par un avion … au concours d’accès au grade de major. Hier une nouvelle fois 
un scénario catastrophe est élaboré pour l’épreuve de l’examen professionnel 
exceptionnel  de  lieutenant  de  2ème  classe.  Nos  organisations  syndicales 
réunies  ce  jour,  dénoncent,  le  choix  du  sujet  et  s’interrogent  de  savoir 
combien de SPP et notamment celui qui a adopté le sujet ont eu à connaître de 
telles situations ? 
 
    A  t­il  touché  une  lance  et  vécu  en  centre  de  secours à  la  garde 
opérationnelle ? 
 
Rappel :  Cet  examen professionnel  exceptionnel,  dans  le  cadre des mesures 
transitoires  de  la  refonte  de  la  filière,  s’affiche  comme  validant,  l’emploi 
d’agents  occupant  déjà  des  fonctions  qui  relèvent  de  la  catégorie B  telle  est 
l’écriture et la philosophie des textes réglementaires qui le régissent.  
 
    Il  y  a  quelques  semaines  nous  interrogions  la  DGSCGC,  restée muette 
encore  à  ce  jour  sur  les  500  postes  ouverts,  alors  que  2500  sous  officiers 
occupent   des emplois d’officiers parfois depuis de nombreuses années !! 
C’est  encore  la DGSCGC,  qui  n’a  jamais  voulu  dévoiler  son  étude  auprès  des 
SDIS, permettant de  connaître exactement  le nombre  réel d’agents occupant 
ces fonctions de catégorie B. 
Et  pourtant  nous  voulons  reconnaître  et  défendre  que  la  responsabilité  de 
l’établissement    des  épreuves  et  de  ses  examens,  doit  incomber  à  notre 
DGSCGC et à elle seule.    
 
A qui profite cette volonté de mise a mort sans le dire  de la filière ?  
Pourquoi une telle attitude à l’égard de notre profession ? 
Quelle  frustration  face  à  cette  absence  de  volonté  de  reconnaitre  le  travail 
accompli quotidien. 
Qui va vouloir persévérer et présenter un tel examen en 2014 ? 
 
Pour qui,  pourquoi prend on  ses  agents qui  assurent  et  assument depuis de 
très  nombreuses  années  ces  fonctions  avec  professionnalisme,  sérieux, 
compétence et réussite ?   
 
Cette situation est une nouvelle fois inadmissible et nos organisations restent 
vigilantes  quant  à  la  suite  donnée  à  ce  1er  examen  exceptionnel  et  nous  en 
tireront toutes les conséquences utiles. Chacun prendra ses responsabilités. 

 
Paris le 16 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